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LETTRES APOSTÛLIOUES
DE

N. T. S. PÈRE PIE IX, PAPE PAR LA DIVINE PROVIDENCE,
TOUCUA.VT LA

mumon aosmatiqur t>( Tlmmatul», ®onc«pt(on Î3» la FUrge i!»I,« îit mUtx.

PIE EVÈQUE, SERVITEUR DES SERVITEURS DE DIEU.

Pour m perpétue)' la mémoire.

Dieu qui est ineffable, dont les voies sont la miséncorde et la vérité, dont la
volonté est la toute-puissance même, dont la sagesse atteint d'une extrémité jusqu'à
1
autre irrésistiblement et dispose avee douceur toutes choses, voyant dans sa

prescience, de toute éternité,,la ruine lamentable de tout le genre humain, suite de la
transgression d'Adam, et ayant, dans le mystère caché dès l'origine des «iVles
décrète que par le sacrement plus mystérieux encore de l'incarnation du Verbe il

accomphrait l'œuvre primitive de sa bonté, afin que l'homme, poussé dans le mal
par la perfidie de l'iniquité diabolique, ne ,,r.rît contre le dessein de sa miséricorde
et que ce qui devait tomber dans le premier Adam fût relevé dans le second par un
bonheur plus grand que cette infortune, choisit et prépara, dès le commencement
et avant les siècles, une Mère à son Fils unique, pour que d'elle fait chair il naquît
dans

1 heureuse plénitude des temps, et il l'aima entre toutes les créatures d'un tel
amour, qu'il mit en elle seule, par une souveraine prédilection, toutes ses com-
plaisances. L'élevant incomparablement au-dessus de tous les esprits angéliques
et de tous les saints, il la combla de l'abondance des dons célestes, pris au
trésor de la divinité, d'une manie., si merveilleuse, que toujours et entièrement
pure de toute tache du péché, toute belle et toute parfaite, elle avait en elle la
plénitude d'innocence et de sainteté la plus grande que l'on puisse concevoir au-
dessous de Dieu et telle que. sauf Dieu, personne ne peut la comprendre; Et
certes, il était lout-à-fait convenable qu'elle brillât toujours des splendeurs delà
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